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Burgevin Guy  (président) et 
Martine, 
Mallard Claudie (vice présidente) 
Coutret Jean Yves ( trésorier) et 
Hélène, 
Hamon René (secrétaire) 
Mario Alain (secrétaire) 
 
Artaud Jean Paul et Brigitte, 
Baylac Josette 
Blin Ghislaine 
Bourcier Camille 
Bouyer Marie Thérèse 
Cantin Manuella 
Chuche Bernard 
Conan Odile 
Lerolle Patrick 
Martin Alain      
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( Guy Burgevin) 
  
Après une présentation du Mali, Guy 
Burgevin passe en revue les lieux où 
Soli-Mali intervient à savoir : Ségué 
les Pierres, Wanyakuy, Bamako, Nio-
ro du Sahel. 
  
Ces différents endroits ont fait l’objet 
d’une visite en 2004 (toujours aux 
frais des participants). Guy nous livre 
ses impressions sur ces lieux où 
nous intervenons. 
  
NIORO DU SAHEL : C’est une image 
de désolation et d’extrême pauvreté 
que retiennent nos représentants. La 
sensation d’isolement est également 
très forte dans ce lieu loin de tout. 
Par ailleurs, nos interlocuteurs y sont 
désormais les Pères blancs qui ont 
pris le relais des Sœurs de l’Ange 
Gardien parties œuvrer dans d’autres 
lieux. 
  
BAMAKO : La ville évolue lentement, 
les gens y sont charmants et accueil-
lants mais la capitale souffre de plus 
en plus de la pollution (véhicules, or-
dures ménagères). Le chômage y est 
omniprésent. 
  
WANYAKUY : Village de brousse, il 
n’a guère évolué depuis la préhis-
toire. Ici, tout va lentement rendant 
nos interventions plus difficiles, il 
nous faut y œuvrer avec vigilance et 
fermeté. 
  
SEGUE LES PIERRES : Les Sœurs 
y sont les garantes d’un fonctionne-
ment « à l’occidental », ce qui simpli-
fie nos interventions. Il y a 6 ans, dé-
but de notre aide, la vie y était parti-
culièrement difficile, aujourd’hui, les 
gens y vivent mieux, aidés en partie 
par le forage du puits (forage effec-
tué par une ONG) et les investisse-
ments que nous avons réalisés à l’in-
ternat et à l’école (qui ont apporté du 
travail aux villageois). 
  
  
Bilan des actions 2003 – 2004 
  
 2 évènements majeurs : 
 
� La prise en charge complète du 

Centre Nutritionnel de Nioro du Sa-
hel. Les religieuses ont quitté Nioro, 
le relais est pris par les Pères Blancs 
et deux responsables Maliennes. 
 
� La constitution et le lancement du 
PEFAM à Bamako : c’est parti ! Ber-
the est désormais salariée de l’asso-
ciation Soli-AM qui nous sert d’inter-
médiaire. Elle doit se mettre en quête 
de trouver un lieu pour ouvrir un nou-
veau centre d’accueil pour les 
« petites bonnes » et pour recruter 
deux animatrices. Affaire à suivre...  

 
poursuite de nos autres projets  : 
 
� Les actions régulières : fonctionne-
ment de l’école de Wanyakuy et de 
l’internat de Ségué, aide financière à 
l’APAM à Bamako. 
 
� Les actions ponctuelles : une tonne 
et demie de lait en poudre expédiée 
à Nioro et Ségué grâce au container 
mis à disposition par la ville d’Angers, 
envoi de médicaments à Nioro, en 
partenariat avec Aviation sans Fron-
tières, achat de matériel pédagogi-
que pour l’école de Bandiagara. 
 
Projets pour 2004 - 2005 
 
� Accompagner les deux actions 
nouvelles lancées en 2004 à savoir 
Nioro du Sahel, en relation avec les 
pères blancs, et le PEFAM dont nous 
avons parlé plus haut. 
  
� Par ailleurs, nous continuerons nos 
aides au fonctionnement notam-
ment : 
le versement d’une partie des salai-
res aux instituteurs de Wanyakuy, et 
sans doute la création d’une qua-
trième classe, avec matériel. 
La prise en charge du fonctionne-
ment de l’internat à Ségué les Pier-
res, avec les travaux ponctuels qui 
peuvent s’y ajouter. 
Notre soutien au fonctionnement de 
l’APAM, qui reste d’actualité, en com-
plément du PEFAM. 
 
Comment cela est-il possible ? 
  
Grâce à votre soutien moral et finan-
cier, 
  

Grâce aux actions des Soli-Maliens 
et de tous ceux qui nous soutiennent, 
notamment des écoles (nous n’arri-
verons pas à citer tous les interve-
nants) : 
les enfants de Maubeuge, 
ceux de Viriat 
Cl et D Guitton (bol de riz) 
Christiane, Jacqueline, Annie, pour 
les vide-greniers 
Liliane et Louis-Marie Vitet et leur 
tandem 
Musicocoeur  spectacle d’enfants du 
collège de la Roche, 
Sylvie Martin pour ses oeuvres à 
base de serviettes en papier 
L’ASCSB (section cyclo) pour sa par-
ticipation à la rando solidaire de Jui-
gné sur Loire 
Les enfants du collège Sainte Thé-
rèse de Laval 
La semaine de la solidarité à Baugé 
Etc, etc, etc … 
 
Guy apporte également une informa-
tion concernant le legs de Mlle Darcq 
que l’association devrait percevoir 
dans un avenir proche. Il sera affecté 
à une opération d’investissement 
(construction ou rénovation d’une 
école par exemple). Le choix concer-
nant cette action n’a pas encore été 
fait. 
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Le 10 octobre 2004, une centaine de Soli-Maliens se retrouvaient dans les locaux mis à disposition par l’institut « Le Co-
lombier » à Saint Barthélemy d’Anjou, afin de sacrifier au rituel de l’assemblée générale. Comme à l’habitude, ce fut 
aussi l’occasion d’une journée de convivialité, d’abord en partageant le pique-nique, puis en visionnant un diaporama 
réalisé lors du dernier voyage au Mali et une vidéo relatant celui de 2003. Compte rendu réalisé par René Hamon. 
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( Jean Yves Coutret) 
Voir tableaux ci-contre : 
 
Les dons et cotisations représentent 
50 % de nos recettes. Les autres sour-
ces de revenus sont constituées par 
les actions organisées par SOLI-MALI 
et par tous ceux qui nous soutiennent 
(individus, écoles, sponsors, etc…) 
  
Les frais de gestion de SOLI-MALI 
n’absorbent que 10,82 % de nos recet-
tes et sont très largement couverts par 
les actions organisées par l’association 
(produits des ventes, randonnée soli-
daire). Ainsi, chaque donateur peut 
être assuré que la totalité de son don 
est utilisée sur place au profit des en-
fants Maliens 
  
L’exercice 2003/2004 est excédentaire 
de 4 502,98 €, ce qui nous permettra 
d’envisager un développement de nos 
actions en 2005. 
 
Le rapport moral et le rapport financier 
sont approuvés à l’unanimité . 
 
�����������
��������������� est 
fixé par l’assemblée : il reste identi-
que à l’année dernière :: 
 
Cotisation de base par personne : 8 
euros ; 11 par couple . 
Don de base : 15 euros 
Don de soutien : 30 
Parrainage : 100 
Approbation à l’unanimité . 

Dons 13 042,00 € 

Cotisations adhérents 1 000,00 € 

Actions dans les écoles 2 982,70 € 

Actions de solidarité 6 118,18 € 

Randonnée solidaire (sponsors) 1 245,00 € 

Produit de la vente de CD Artaud 1 426,00 € 

Vente d’objets Maliens 469,50 € 

Vente de cartes postales 1 156,20 € 

Divers 219,78 € 

TOTAL RECETTES  2 7 659,36 € 
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Affranchissement (Soli-Malien) 2 053,08 € 

Photocopies (Soli-Malien) 544,37 € 

Autres frais de gestion 396,28 € 

Organisation manifestations 55,63 € 

Achat d’objets Maliens 350,00 € 

BAMAKO (Part. au fonctionnement de l’APAM) 1 830,00 € 

BAMAKO (PEFAM : équipement + fonct. 1er trim.) 4 522,02 € 

BANDIAGARA (Matériel pédagogique) 3 395,20 € 

NIORO (Centre nutritionnel) 2 982,67 € 

SEGUE (Part. au fonctionnement de l’internat) 2 630,00 € 

SEGUE (Investissements) 1 676,95 € 

WANYAKUY (Part. au salaires instituteurs) 2 058,08 € 

WANYAKUY (Achats de livres scolaires) 323,57 € 

WANYAKUY (divers) 338,57 € 

TOTAL DEPENSES 23 156,38 € 
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C’est reparti ! Le 24 janvier prochain, 
cinq Soli-Maliens décolleront de 
Roissy pour un voyage de 10 jours 
au Mali. Ils se rendront successive-
ment à Bamako, Wanyakuy et Ségué 
afin de suivre au plus près nos ac-
tions sur place.  
A suivre… Pirogue sur le Niger à Ségou 
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Organisée conjointement par la sec-
tion cyclo de l’ASCSB et Soli-Mali, la 
randonnée solidaire  qui s’est déroulée 
à Juigné sur Loire le 3 octobre a 
connu un énorme succès : 275 partici-
pants (tous ravis de leur journée) et 
plus de 2000 € de bénéfice net pour 
l’association Soli-Mali.  
Un grand merci aux sponsors et aux 
membres de l’ASCSB. 



Après le canal de Nantes à Brest qu’ils 
avaient parcouru l’an dernier, c’est au 
canal latéral à la Garonne que se sont 
attaqués, au mois de mai dernier, 
Louis-Marie et Liliane Vitet. 
 
Leur moyen de locomotion ? Un su-
perbe tandem. 
  
Leur trajet ? Bordeaux-Toulouse, via 
Martignas sur Jalles,Couthures sur 
Garonne, Brax, Castelsarrasin, Buzet 
sur Baize, Moissac, etc… 
 
Leur objectif ? Ils le résument ainsi :  
« -Parcourir la France par les chemins 
de hallage sur ce merveilleux moyen 
de locomotion, 
-Rencontrer les compagnons sédentai-
res résidant non loin des canaux et ac-
ceptant de nous accueillir pour un re-
pas et une nuit, 
-Poursuivre notre action humanitaire 
avec reversement (de notre part), à 
l’Association Soli-Mali, de l’équivalent 
d’un hébergement en chambre d’hôte 
à chaque fois que nous sommes ac-
cueillis, 
-Dépasser nos limites et témoigner 
que, même porteur de maladie, il est 
toujours possible d’avancer un peu 
plus sur le chemin de la vie, 
-Et, enfin, vous faire part de notre mo-
deste aventure sportive, de nos décou-
vertes des canaux et des relations hu-
maines (parfois éphémères ) créées 
lors de ces périples ». 
 
Mais, Louis-Marie et Liliane ne se 
contentent pas de reverser de l’argent 
à SOLI-MALI : tout au long de leur tra-
jet, ils se font les ambassadeurs de 
notre association et c’est ainsi que, pe-
tit à petit, le long des canaux Français 
éclosent de nouveaux foyers de Soli-
Maliens. 
 
Bravo et Merci à ce couple courageux 
et généreux ! 
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Deux tiers des habitants de la 
planète survivent avec moins de 

deux euros par jour. 
 

C’est dans cette catégorie que se 
situe l’immense majorité du 

peuple Malien. 
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Acheter 2 Kg de filet de bœuf. 
3 à 4 heures avant la cuisson, mettre le filet entier à macérer avec le jus de 3 
à 4 citrons et du sel. Le tourner de temps en temps.  
Faire un bouillon de viande, sinon utiliser un cube. Faire un caramel avec 2 à 
3 cuillerées à soupe de sucre. Le mélanger avec le bouillon. Sécher la viande 
et la faire bien dorer dans de l’huile d’olive.  Dans une cocotte, mettre la 
viande, un peu de jus de citron et le bouillon au caramel de façon à couvrir la 
viande. Laisser cuire 40 mn puis couper la viande en morceaux avant de ser-
vir. 
 
NB. Les heureux Soli-Maliens qui ont eu la chance de déguster ce plat déli-
cieux, à Nioro du Sahel en Janvier dernier, en gardent un souvenir impérissa-
ble... 

Johnny, chien méchant 

Emmanuel Dongala  
Congo, aujourd’hui.  
Johnny, seize ans, vêtu de son treillis , armé jusqu'aux dents, 
vole,viole, pille et abat tout ce qui croise sa route.  
Laokolé, seize ans, poussant sa mère dans une brouette bran-
lante, tâchant de s'inventer l'avenir radieux que sa scolarité 
brillante lui promettait, s'efforce de fuir sa ville livrée aux milices d'enfants sol-
dats.  
 
Dans ce roman, qui met en scène des adolescents à l'enfance abrégée, Don-
gala montre avec force comment, dans une Afrique ravagée par des guerres 
absurdes, un peuple tente malgré tout de survivre et de sauvegarder sa part 
d'humanité. 

Le ventre de l'Atlantique 

Fatou Diome  
Salie vit en France ; son frère, Madické, rêve de s'y rendre et compte sur son 

aide. Mais comment lui expliquer la face cachée de l'immigra-
tion, à lui qui voit la France comme une Terre promise.  
 
Entre leurre et espoir, Le Ventre de l'Atlantique s'étale de 
l'Europe à l'Afrique, entrecroisant les destins contrastés de 
personnages saisis dans le tourbillon des sentiments et mar-
qués par la douleur d'un exil quasi inéluctable. Car, même si 
la souffrance de ceux qui restent est indicible, il s'agit de par-
tir, vivre libre et mourir comme une algue de l'Atlantique.  
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Scène de vie quotidienne au bord du Niger 


